
conception. 
 

Entendons-nous d’ abord sur 
ces deux mots « Immaculée » et 
« Conception ». Le mot 
« immaculée » signifie « sans tache, 
sans souillure » et le mot 
« conception », l’instant (t) où Dieu 
infuse l’âme dans le corps. Ainsi 
donc, prédestinée à être la Mère du 
Rédempteur, Dieu réalise en Marie 
et en Marie seule, deux réalités 
extraordinaires qui font de Marie 
« l’Immaculée Conception ». 

Tout d’abord, dès le premier 
instant de sa conception, Marie a été 
préservée du péché originel et de 
son funeste cortège. Fille d’Adam, 
Marie aurait dû contracter, comme 
tous les enfants d’Adam, le péché 
originel et toutes ses suites 
flétrissantes, car « tous ont péché en 
Adam ». Mais par un privilège 
spécial, Dieu a préservé Marie du 
malheureux héritage de nos 
premiers parents. Pourquoi Dieu l’a-

t-il fait ? Parce que, l’honneur des 
parents comme leur déshonneur 
rejaillissant sur leurs enfants, il ne 
convenait pas que le Fils de Dieu eut 
une Mère qui eût été conçue dans le 
péché. Il ne convenait pas aussi que 
Marie, désignée pour vaincre et pour 
écraser la tête de Satan – « Je 

Dieu. Or, de toute éternité, Dieu avait 
prédestiné Marie à être la Mère de 
Dieu. Voilà pourquoi et, c’est la 
raison principale de convenance, 
Dieu a rendu la Vierge Marie apte à 
devenir la Mère de son divin Fils. 
Comment ? Par le privilège 
exceptionnel de l’immaculée 

 Quel est votre nom ? Demande la 
petite Bernadette Soubirous à la 
« Dame » le 25 mars 1858 à la grotte 
de Lourdes. « Je suis l’Immaculée 
Conception » répond la « belle 
Dame ». Dans une joie indicible, 
Bernadette accourt chez son curé et 
fidèlement elle lui répète : « Je suis 
l’Immaculée Conception ». « Que dis
-tu ? » Interroge le pauvre Curé 
stupéfait. « C’est le nom de la 
Dame » ajoute Bernadette. Sais-tu ce 
que cela signifie ? Non monsieur le 
Curé… 

 Et nous chrétiens catholiques, 
dignes fils ou filles de Marie, savons-

nous ce que signifie « l’Immaculée 
Conception » ? Certes dirions-nous 
que c’est un dogme de notre Foi, 
défini par le pape Pie IX dans sa 
Bulle Ineffabilis Deus du 8 décembre 
1854 et dont l’Eglise entière célèbre 
la fête chaque 8 décembre. Mais que 
répondrions-nous à la place de la 
petite Bernadette : « sais-tu ce que 
cela signifie, l’Immaculée 
Conception ? » Oui ou Non ? Lisons 
donc attentivement ces quelques 
lignes. 
 Voyez-vous, lorsque Dieu 
destine une personne à une mission 
déterminée, Il la prépare et la dispose 
de telle sorte qu’elle soit capable 
d’accomplir la mission assignée par 
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Marie, miroir de Dieu ... 
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rayons, Marie dira que «ces rayons 
illuminés représentent toutes les 
grâces que je donne au monde... » 
Comme pour nous rappeler que 
toutes les grâces passent par ses 
mains maternelles. 

Soulignons enfin que cette 
plénitude de grâce en Marie a 
engendré en elle une parfaite fidélité 
à Dieu, autrement dit durant toute sa 
vie, par le privilège de l’Immaculée 
Conception, la Vierge Marie n’a 
commit aucun péché, ni mortel, ni 
véniel, pas même une simple 
imperfection : elle fut impeccable. 
Le Tout-puissant a fait en Marie de 

grandes choses, il l’a faite « pleine 
de grâce et impeccable » : Il l’a faite 

mettrai une inimitié entre toi et la 
femme (Marie)… elle t’écrasera la 
tête… Gen.III, 15 » –eut été elle-

même sous l’emprise du démon par 
le péché. Voilà pourquoi en vue des 
mérites futurs de son divin Fils, par 
une rédemption préservatrice, 
Marie fut conçue toute pure – tota 
pura. L’Eglise notre mère dira de 
Marie : « macula originalis non est 
in te – la tache originelle n’est pas 
en toi ». La Vierge Marie elle-

même semble le confirmer lorsque, 
en 1830 à la rue du Bac à Paris, elle 
demande à sainte Catherine de faire 
inscrire sur toutes les médailles 
« miraculeuses » cette belle prière: 
« Ô Marie, conçue sans péché, 
priez pour nous qui avons 
recours à vous ». Celui qui est tout
-puissant a fait en Marie de grandes 
choses, Il l’a conçue sans péché par 
le privilège de l’Immaculée 
Conception. 

 
Le privilège de l’Immaculée 

Conception renferme un second 
point. En raison de sa mission 
exceptionnelle et unique à l’égard 
du Verbe fait chair, Dieu comble et 
orne l’âme de Marie d’une 
plénitude de grâce sanctifiante et 
donc de charité, des dons du Saint-
Esprit, des vertus théologales et 
morales, etc. Marie reçoit de Dieu, 
dès le premier instant de sa 
conception, une surabondance de 
vie divine capable de déborder sur 
les autres âmes : Marie est pleine 
de grâce ǃ L’ange Gabriel 
l’affirme : « Ave, plena gratia – 
Salut, pleine de grâce ». Et cette 
plénitude de grâce en Marie, 
initialement bien supérieure à la 
grâce de tous les saints et de tous 
les anges réunis, ne cessait 
d’augmenter durant toute sa vie ici-
bas. Notons également que Marie 
est « pleine de grâce » non 
seulement en vue de sa maternité 
divine mais aussi parce qu’elle fut 
appelée à devenir aussi la Mère de 
tous les hommes et, comme une 
mère qui nourrit ses enfants, il 
convenait qu’elle débordât de 
grâces pour en donner ensuite à ses 
enfants que nous sommes : elle est 
Médiatrice de toutes les grâces. Et 
voilà pourquoi en 1830, 
apparaissant à sainte Catherine, 
debout sur le globe terrestre et 
laissant échapper de ses mains des 

Immaculée Conception. Dans son 
Magnificat ou action de grâce, la 
Vierge Marie chante aussi son 
Immaculée Conception : « fecit 
mihi magna qui potens est – Celui 
qui est puissant a fait en moi de 
grandes choses » car « je suis 
l’Immaculée Conception ǃ » 

 

Imitons donc l’Immaculée 
Conception par une vie pleinement 
chrétienne et confiante en l’infinie 
miséricorde de Dieu, qui ne veut 
pas la mort du pécheur mais plutôt 
qu’il se convertisse et qu’il vive. 
Ainsi pourrions-nous chanter à la 
suite de l’Immaculée Conception : 
« Celui qui est puissant a fait en 
moi de grandes choses » C’est la 
grâce que je vous souhaite à tous 
en ce début du temps de l’Avent. 

 

Aimons à recourir et à prier 
Marie notre Mère, à l’honorer par 
la récitation du chapelet et le port 
de la médaille miraculeuse… Dieu 
nous viendra nécessairement en 
aide. C’est par l’Immaculée que 
Dieu est venu à nous, passons donc 
par l’Immaculée pour aller à Dieu ! 
A Jésus par Marie ! 

 

Savons-nous à présent ce que 
signifient ces mots « je suis 
l’Immaculée Conception » ? Oui 
ou Non ? Ouf… c’est oui ! 

 

Saint temps de l’Avent à tous 
et recevez notre bénédiction de 
prêtre catholique. 
 

Père Prudent BALOU, Supérieur 

Neuvaine à la Vierge de la Médaille 
Miraculeuse 

       

Ô Vierge Immaculée, Mère de Dieu et 
notre Mère avec la plus vive confiance 
dans votre puissante intercession tant 
de fois manifestée au moyen de votre 

Médaille, nous vous supplions 
humblement de bien vouloir nous 
obtenir les grâces que nous vous 
demandons par cette neuvaine. 

(demander une grâce personnelle) 
Ô Vierge de la Médaille Miraculeuse 

qui êtes apparue à sainte Catherine 
Labouré dans l’attitude de médiatrice 
du monde entier et de chaque âme en 
particulier, nous remettons entre vos 
mains et nous confions à votre Cœur 

nos supplications. Daignez les 
présenter à votre Divin Fils et les 

exaucer si elles sont conformes à la 
Volonté Divine et utiles à nos âmes. 
Et, après avoir élevé vers Dieu vos 
mains suppliantes, abaissez-les sur 

nous et enveloppez-nous des rayons de 
vos grâces, en éclairant nos esprits, en 

purifiant nos cœurs, afin que, sous 
votre conduite, nous arrivions un jour à 

la bienheureuse éternité.     Amen. 
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décision de Rome, est nommé vicaire 
Apostolique des deux Guinées (immense 
territoire qui corresponde à ce que 
furent l’Afrique Occidentale et l’Afrique 
Equatoriale). Il est sacré évêque le 14 
janvier 1849 et revient à Libreville le 1er 
octobre 1849 pour consacrer les 27 
années qui lui restent à vivre à 
l’évangélisation du pays. Il a profité de 
son voyage pour recruter un nouveau 
contingent de missionnaires, les 
premières Sœurs Bleues de Castres à qui 
il désire confier l’éducation des filles, 
ainsi que pour imprimer les premiers 
essais de vocabulaire, de grammaire, de 
catéchisme et de traduction des 
évangiles en langue Mpongwe.  

Les années qui suivirent son retour 
ne furent pas faciles: l’évangélisation ne 
fait que commencer et les missionnaires 
n’ont que très peu de connaissance et 
d’expérience du pays. De plus la 
présence de pasteurs protestants 
américains, abondamment financés 
donne une rude concurrence. Aussi les 
tâtonnements, les implantations et les 
initiatives variées marquèrent le début 
de l’évangélisation. Mais Mgr Bessieux 
ne se décourage pas: « Les difficultés 
sont infinies, avoue-t-il, mais la 
constance triomphera de l’enfer. »  

Dès son arrivée, à la demande des 
rois locaux, Mgr Bessieux s’était lancé 
rapidement dans l’enseignement. Mais 

Au Gabon le nom de Mgr Bessieux 
est très connu, car il est donné à 
plusieurs établissements publics et rues 
principales. Hélas la personne l’est 
moins, et c’est regrettable, vu le rôle 
capital qu’il joua dans l’évangélisation 
du pays. 

Jean Marie Bessieux naquit en 
France le 24 décembre 1803 d’une 
famille profondément catholique de dix 
enfants. Entré au séminaire à l’âge de 
quinze ans il est ordonné prêtre le 13 
Juin 1829. Après plusieurs années 
comme curé de paroisse et professeur 
de séminaire, le Père Bessieux entre en 
1842 dans la congrégation des Pères du 
Saint Esprit ou Spiritains, dirigée par le 
Père Libermann. 

Au bout d’un an de noviciat, le Père 
Bessieux, accompagné de six prêtres 
missionnaires et trois laïcs, s’embarqua 
pour l’Afrique, à destination du Libéria. 
Hélas la jeune et inexpérimentée 
équipe fut très rapidement décimée 
par les décès: il y en eut six en huit 
mois, causés par les maladies et le 
dénuement. 

Les trois survivants, le Père 
Bessieux et deux laïcs furent recueillis 
par un navire de passage et débarqués 
au Gabon. Le Père Bessieux célébra la 
première messe sur le sol Gabonais le 
29 Septembre 1844 en la fête de Saint 
Michel, à Fort d’Aumale, à Libreville. 

Ce n'est que de longs mois plus tard 
que ses premières nouvelles arrivent 
en France, où, le croyant mort, on avait 
déjà offert plusieurs messes pour le 
repos de son âme! Voici comment lui-
même relate ses débuts: « Me voici 
depuis six mois au Gabon. Je n’ai 
encore rien pu recevoir depuis notre 
arrivée en Afrique. Mais la bonté de 
Dieu me console et me fortifie. Je me 
suis adonné tout de suite à l’étude de la 
langue du pays. Je pense avec la grâce 
de Dieu, qu’avant la fin de l’année, je 
pourrai m’expliquer sur tout ce qui est 
nécessaire à croire et pratiquer. J’agis 
comme si je devais toujours rester ici, et 
j’espère voir bientôt de zélés 
missionnaires venir encourager et 
soutenir mes pas languissants... » 

 Rentré en France fin 1846 pour se 
soigner,  le Père Bessieux, sur la 

ce n’était pas chose facile que de tenir 
ces petits, toujours sollicités par milles 
occupations extérieures. Les premiers 
résultats furent décevants: en un mois, 
les soixante premiers élèves avaient 
tous disparu!  

A son retour de France Mgr 
Bessieux tenta une école d’agriculture. 
Les témoins racontent: « Quelques 
jeunes vinrent travailler au jardin et 
leur maître en profita pour étendre ses 
connaissances en langue Mpongwe. 
Dès son arrivée en terre Gabonaise, le 
vénérable missionnaire fut donc un 
défricheur dans un but à la fois 
utilitaire et éducatif. » Il était fréquent 
de rencontrer l’évêque dans la 
plantation en train de travailler, car 
comme le travail manuel ne plaisait 
pas aux jeunes, l’évêque voulut payer 
de l’exemple.  

C’est par sa charité ardente  et  ses 
différentes initiatives qu’il gagna le 
surnom de « grand ami de Dieu », car 
les Gabonais sentaient en lui un 
missionnaire entreprenant pour 
développer l’œuvre d’évangélisation. 
La christianisation des populations de 
la côte étant difficile, Mgr Bessieux 
n'aura pas l'occasion de s'aventurer à 
l'intérieur des terres. Il en laissera le 
soin à ses successeurs: lui se contente 
de jeter les fondations d'une oeuvre 
qu'il veut solide. 

Le 30 avril 1876, se sentant plus 
fatigué, après avoir communié comme 
à l’ordinaire, il se retire dans sa petite 
chambre et s’étend sur sa couche. On 
l’y trouve mort peu après, tenant 
encore le crucifix qui a reçu son 
dernier soupir et son dernier baiser. 
Cette mort, toute paisible et solitaire, 
répondait aux aspirations du vénéré 
prélat.  

Le fondateur de l'Église du Gabon 
repose à Sainte-Marie devant la 
chapelle, sous le regard maternel de la 
Vierge qu’il aimait tant.  

 

 

 

  Père Louis PERON 
  

 

Monseigneur BESSIEUX 
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Saint Pie en photos 
1. Journée paroissale à 
l’occasion des dix ans 
de sacerdoce de Père 
Paterne 

2. P. Paterne Longuelet 
3. Confirmations; Photo 
de Famille 

4. Père Prudent avec 
Sœur Clara, le jour de 
ses premières vœus et 
une Demoiselle qui 
vient d’entrer au même 
couvent 
5. Visit de  l’école. 
6. Retraite des garçons 
a Four Place 

7. Photo de famille 

8.Gateau Pour  
P. Paterne, porté mais 
pas fait par les Scouts! 



au lieu. D’abord en ce qui 
concerne le recrutement, nous 
choisissons parmi les membres de 
la Croisade Eucharistique, les 
servants de messe et les enfants qui 
font le catéchisme à la Mission. Il 
arrive cependant que des enfants 
qui ne sont pas de la Mission 
soient acceptés, si cela peut leur 
faire du bien. Il y eût un cas par 
exemple où l’enfant ne connaissait 
pas grand-chose du catéchisme et 
des prières. Il était rentré chez lui 
après le camp tout joyeux, 
entonnant des cantiques 
catholiques, et assistait depuis ce 
jour à la messe de dimanche. 
         
  Nous limitons le nombre à trente 
(30) garçons. Les parents versent 
une participation aux dépenses du 
camp, quoi que celle-ci ne couvre 
pas totalement les besoins. Par 

 La Mission Saint Pie X du 
Gabon est une paroisse florissante. 
Même pendant la saison sèche qui 
correspond à l’été en Europe, les 
activités ne manquent pas. Après la 
retraite des prêtres, des religieux et 
des religieuses, les adultes ont la 
possibilité de choisir entre les six 
exercices spirituels prêchés par les 
prêtres, avec le concours d’un 
diacre si l’occasion se présente ; 
soit deux retraites spirituelles pour 
les hommes, 
quatre pour les 
dames. Le nombre 
des participants à 
chaque retraite 
s’élève à une 
trentaine de 
personnes en 
moyenne. Les 
jeunes ne sont pas 
délaissés 
nidésœuvrés. Le 
Père Baudouin et 
le Père Charles 
emmènent les 
garçons de 
quatorze (14) ans 
révolus au camp 
scout. Les filles, 
tout âge confondu, 
partent quant à 
elles à Four Place 
sous la direction 
des Sœurs et sont accompagnées 
de leur aumônier, le Père Paterne. 

Elles cèderont la place après une 
quinzaine de jours aux petits 
garçons.  
 

Pour ces derniers,  l’esprit du camp 
reste le même comme nous le 
trouvons en Europe et ailleurs. 
Toutefois les activités peuvent 
différer et s’adaptent au climat et 
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conséquent la Mission prend une 
grande partie des charges 
financières avec le concours de 
quelques bienfaiteurs et 
bienfaitrices que nous remercions 
sincèrement de leur générosité.   
 

 L’emploi du temps est bien 
chargé. La journée commence par 
la prière du matin, suivie de la 
messe et de quelques minutes 
d’actions de grâces. Avant le petit 

déjeuner, les 
enfants se 
rassemblent à la 
cour pour le lever 
des couleurs ; 
l’aumônier dit un 
petit mot pour les 
encourager à  
garder l’esprit 
chrétien au cours 
de la journée ; il 
relève les 
manquements et 
annonce le 
programme du 
jour. Une fois le 
petit déjeuner pris, 
chaque équipe 
vaque à ses 
charges 
respectives : la 
vaisselle, le 
nettoyage des 

chambres et de la chapelle… 

Quelques jeux sont aussi prévus en 
fonction de l’organisation. Il arrive 
en effet qu’au lieu de jouer, les 
enfants font la lessive, la machine à 

Un camp de vacances à Four Place 

Tout le monde participe aux jeux… 
même l’aumônier  

Camp d’été a Four Place août 2015 
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découvrent d’autres jeux que le 
football qui est très apprécié certes. 
Ils demandent souvent à jouer au 
ballon, mais  une fois que les jeux 
qu’on leur a proposés ont 
commencé, ils y mettent tout leur 
cœur et les trouvent intéressants et 
surtout plus amusants.  

 

 La chasse au 
trésor n’est pas 
en reste ; 
ajoutés à cela, le 
ramassage de 
bois en forêt 
pour la cuisine 
et le feu de 
camp de la 
veillée, les 
marches ou les 
visites guidées. 
Les balades en 
brousse sont 
aussi des 
occasions pour 

leur faire découvrir la nature dont 
ils sont privés en ville…Attention 
aux serpents et aux bêtes 
sauvages !! 
 

Il convient enfin de parler des 
moniteurs qui jouent un rôle très 
important dans l’organisation du 
camp. Ils sont choisis parmi les 
jeunes de la Mission. Souvent ils 
ont déjà participé à un camp de 

vacances. Ils apportent une aide non 
négligeable.A chacun sontconfiées 
des charges ; c’est une manière de 
les responsabiliser.Actuellement 
Monsieur François OWONDO, 
cuisinier de métier, se dévoue et 
nous accompagne à chaque camp. 

laver n’existant pas, ou ramassent 
du bois en forêt, le repas étant cuit 
au feu de bois.  
  

 A midi, une équipe dresse les 
tables, tandis que les autres font des 
répétitions de chants ou écoutent 
des histoires. Ensuite les enfants 

déjeunent, s’occupent de leurs 
charges et font une sieste, afin de 
bien se préparer au grand jeu de 
l’après-midi. Celui-ci s’arrête à dix 
huit (18) heures. Les enfants se 
lavent, vont à chapelle réciter le 
chapelet, et si c’est possible devant 
le Saint Sacrement. A la sortie de la 
chapelle, ils se rassemblent de 
nouveau pour baisser les couleurs, 
chantant l’hymne de la Croisade à 
l’unisson.  Après le diner et les 
charges : enfin la veillée tant 
attendue !!! Les enfants se mettent 
autour d’un feu ou transportent 
quelques bancs à la terrasse du 
prieuré pour chanter, pour faire des 
sketchs ou des devinettes ; ils 
peuvent aussi profiter des jeux de 
société avec l’assistance des 
moniteurs qui tout en surveillant, les 
conseillent et leur expliquent les 
règles.  
 

 Afin d’exciter l’émulation entre 
les équipes, toutes les activités sont 
notées. Tout doit se faire en équipe. 
Un seul a commis une faute, on 
enlève un point à l’équipe ; si un 
garçon prend une bonne initiative, 
toute l’équipe en profitera. L’équipe 
gagnante du jour aura le privilège le 
lendemain de lever les couleurs. 
           Quant aux activités, elles 
sont diverses. Les enfants 

Les moniteurs sont des auxiliaires 
généreux et efficaces. C’est surtout 
dans les moments les plus difficiles 
que nous nous en apercevrons. 
L’année dernière, la pompe à eau 
de Four Place avait arrêté de 
fonctionner. Ce sont ces derniers, 
dont un jeune nigérian, 
actuellement au séminaire Saint 
Curé d’Ars de Flavigny, Anthony 
CHIKIZIE, qui se sont dévoués, du 
matin au soir, à puiser de l’eau non 
loin de là ; cette situation a duré 
pendant plus d’une semaine…En se 
donnant avec joie, ces 
jeunestravaillent pour 
l’épanouissement physique, moral 
et spirituel de ces enfants qui sont 
l’avenir du Gabon. 
 

 En définitive, la Mission Saint 
Pie X cherche à éloigner ces 
enfants de l’ambiance malsaine des 
quartiers pendant les vacances, 
même pour une courte période. 
L’éducation continue en effet en 
dehors du champ d’apostolat 
ordinaire de la Mission, et le camp 
permet de vivre dans une ambiance 
chrétienne comprenant loisirs, 
détente et vie de prières régulière. 

 

Père Luc Rantoandro 

Si lón sait jouer, l’on sait travailler ici 

Visite d’un gisement pétrolier 



semaine passée l'après midi est cette 
fois-ci consacrée aux confessions et aux 
répétitions. 

Le lendemain c'est au cours d'une 
belle messe pontificale, simple et 
sobre, que 34 de nos enfants et adultes 
reçoivent le sacrement de la 
confirmation qui fait d'eux les soldats 
du Christ. 34 confirmands, petite cuvée 
2015, à égalité avec la mission du 
Kenya. Le voyage de Mgr en Afrique 
aura donc été marqué par ce chiffre. 

Monseigneur nous quitte dès le soir 
après avoir célébré les vêpres 
pontificales. 

Le mercredi 18 le Père Prudent 
décolle de nouveau, direction le Kenya. 
Il ne part pas faire un safari, même s'il 
aura l'occasion de voir quelques 
animaux typiques. La raison de son 
voyage est les premiers veux émis par 
une enfant de la Mission, sœur Clara 
Ngoma, au sein des la congrégation des 
sœurs Missionnaires de Jésus et Marie. 
Le Père Prudent est bien sûr 
accompagné par quelques membres de 
la famille de la religieuse, mais surtout 
après une nouvelle vocation, Mlle 
Diane Josette Asselabour, qui va 
commencer son postulat. Toutes nos 
prières accompagnent ces âmes qui se 
consacrent à Dieu et nous Lui 
demandons de nous donner toujours 
plus de vocations… gabonaises! 

Pendant que les Pères Louis et Luc 
gardent la Mission, les Pères Prudent et 
Pius se retrouvent en Afrique du Sud 
pour leur retraite annuelle. Le Père 
Prudent revient le samedi 28, en 
compagnie du Père Marc Alain Nely, 
deuxième assistant de la fraternité, qui 
vient visiter la Mission. Il a ainsi 
l'occasion de voir nos deux écoles et de 
rencontrer chaque confrère.     

 Père Louis PERON 

Pa g e  7  L e  S a i n t  P i e  
bienfaiteurs allemands, l'orgue de la 
Mission, installé la veille est inauguré en 
grande pompe au cours de la 
grand'messe par le Père Prudent. Les 
fidèles remarquèrent bien à l'oreille le 
changement. C'est sûr l'autre était 
vraiment agonisant! Ainsi les cérémonies 
seront d'autant plus rehaussées. Merci à 
toutes les âmes généreuses qui ont 
contribuées à cette nouvelle acquisition 
pour rendre toujours plus beau le culte 
de Dieu. 

Le lundi  9 le Père Louis, séjournant à 
Four Place, organise une journée de 
débroussage à la plantation avec les 
fidèles qui étaient environ 25 à se 
mobiliser pour couper cette herbe qui 
coupe si vite! C'est dans une bonne 
ambiance familiale que nos chrétiens 
firent jouer de la machette malgré le 
soleil de plomb. Les bananiers poussent 
bien et la première récolte de la 
plantation de la Mission devrait être 
abondante. 

Le mardi 10 Mgr de Galarreta nous 
fait l'honneur de sa visite. Il arrive du 
Kenya où il a administré le sacrement de 
la Confirmation, et c'est aussi pour la 
même raison qu'il passe à la Mission. 
Pour honorer sa présence est organisée 
le jeudi 12  un chapelet médité à la grotte 
mariale suivi de la messe basse de 
l'évêque. A la sortie de la messe les 
nombreux fidèles qui avaient fait le 
déplacement se bousculaient pour 
pouvoir baiser l'anneau épiscopale et 
saluer l'évêque venu de si loin pour 
conférer les sacrements. 

Comme toute veille de grande 
cérémonie où les sacrements sont 
donnés les pères sont mobilisés pour 
préparer au mieux les enfants et les 
adultes qui vont être confirmés le 
lendemain. Après la récollection de la 

Le mois de novembre s'ouvrit 
traditionnellement par la fête de la 
Toussaint qui tomba cette année un 
dimanche: c'est ainsi plus facile de 
remplir cette fête d'obligation. Le 
doyen des prêtres de la Mission, le 
révérend Père Paterne, célébra la 
messe solennelle. Quelques mois 
auparavant la Mission avait célébré 
ses dix ans de sacerdoce, le 5 Juillet. 
Nous avons la joie de vous donner 
quelques unes des photos de la 
cérémonie. 

Le lendemain, lundi 2 novembre, 
jour des morts, les prêtres refont un 
peu leurs forces spirituelles par une 
journée de récollection. Le soir la 
messe est célébrée à l'intention de 
tous les fidèles défunts de la Mission. 

Deux jours plus tard le Père Pius, 
arrivé au mois de mars, part prendre 
quelques semaines de congés bien 
mérités en famille au Malawi. Il est 
prévu qu'il fasse ensuite sa retraite 
annuelle en Afrique du Sud. 

Cette semaine est un véritable 
chassé-croisé. A peine le Père Pius est-
il parti en vacances que c'est le Père 
Prudent qui revient des siennes. Il 
était parti se reposer deux semaines 
au Bénin. Ses vacances furent 
relativement reposantes car il en 
profita pour attraper un palu. Ce n'est 
donc pas dans une forme 
resplendissante qu'il revint à la 
Mission! Le même soir, la supérieure 
générale de nos sœurs arrive aussi au 
Gabon pour rendre visite à ses 
religieuses. Son séjour dura une 
semaine. 

Les doigts de l'organiste étaient 
tout frétillants en ce jour 
d'inauguration! Offert par de généreux 

Pour moi…. 
« La fumée de Satan est entrée dans la maison de Dieu » avertissait le pape Paul VI. Ah, je me souviens lorsque les 

missionnaires nous ont apporté l’Evangile à l’état pur. Ils nous ont trouvé avec nos 2, 3, 4…10 femmes ǃ 
C’était la vieille époque de l’Ancien Testament ǃ Dieu, nous disaient les pères, ne marie qu’un seul 
homme avec une seule femme et pour la vie ǃ Alors on a dû passer le balai pour ne garder que… maman 
Piekaya. Il parait que, quelques ingénieurs en théologie se grattent la tête pour savoir si on peut ou non 
donner la communion aux divorcés-remariés, à ceux là qui, déjà mariés devant Dieu et vivants encore, se 
remarient civilement ? Certains sont POUR et d’autres CONTRE. Mais Jésus a déjà tranché « ce que 
Dieu a uni, personne ne peut les séparer » ? Dieu Lui-même est CONTRE. Les divorcés-remariés sont 
dans la même marmite que les concubins, les polygames et donc, ne peuvent communier. Qu’ils se 
convertissent d’abord : soit célibataires ou soit mariés à l’Eglise pour communier. C’est pas sorcier...quoi. Piekaya 
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Comment nous aider ?  

A la demande de nos lecteurs intercontinentaux 

nous donnons nos coordonnées bancaires.  

RIB:  30004 02837 00010423713 94 

IBAN:  FR76 3000 4028 3700 0104 2371 394 

BIC:  BNPAFRPPPAA  

ou envoyer un chèque à l’ordre de la Mission 

Saint Pie X à notre adresse. Merci ! 
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Carnet P aroissial  

 
Baptêmes 

 
 5 enfants pendant ce mois. 

 
Le plus bas âge: 

Marguerite Marie  
BADJINA MOUSSAVOU  

Née: 16/11/2015 
Baptisée : 22/11/2015   

 

 

Dates à retenir en  
Décembre 

 

-jeudi 3: saint François-Xavier, Patron 

des Missions (1° cl.). A 18h30 messe 

chantée. 

 

-mardi 8, fête de l’Immaculée 

Conception (1ère cl.). Horaires du 

dimanche. Pendant la messe solennelle 

de 10h, engagement perpétuels au sein 

de la fraternité Saint pie X du Père 

Baudouin et du Père Louis. 

 

-lundi 21:  Saint Thomas, Apôtre (2°cl.). 

A 18h30 messe chantée. 

 

- jeudi 24: vigile de Noël. A 21h00, 
Matines, à 23h00 veillée de Noël. 

 

-vendredi 25: fête de la Nativité de 

Jésus-Christ, fête d’obligation: 
-00h00: messe solennelle 

-7h15: messe basse de l’aurore 

-8h30: messe basse du jour 

-10h00: messe solennelle 

 

-samedi 26, St Etienne, premier martyr 

(2ème cl.) A 18h30 messe chantée. 
 

-dimanche 27, dimanche dans l’Octave 
de Noël 

 

-lundi 28, les saints Innocents (2ème 

cl.) A 18h30 messe chantée. 

 

-Jeudi 31, à 20h00 messe chantée 

d’action de grâce pour l’année écoulée. 
 

P our N ovembre 

 
Confirmations 

 
Mgr Alfonso de Galarreta a 
conféré 33 confirmations le 

dimanche 15 novembre 2015  
 

 

 

 

Quelques Dates 
 
 -Pour bien préparer la fête de Noël, les mercredi 23 et jeudi 24 les pères 

seront disponibles pour entendre les confessions de 9h00 à 12h00, et de 
15h30 à 18h30. 
 -Pour rendre grâce à Dieu de l’année 2015 et demander sa protection 

pour l’année 2016, une nuit entière d’adoration et de prières aura lieu du 31 
décembre au 1er janvier, avec des messes chantée à 20h00 et 00h00. 


